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Saisines liées :
EAU POTABLE : DES ENJEUX QUI DÉPASSENT LA TARIFICATION PROGRESSIVE
COMMENT FAVORISER UNE GESTION DURABLE DE L’EAU (QUANTITÉ, QUALITÉ, PARTAGE) EN FRANCE
FACE AUX CHANGEMENTS CLIMATIQUES
LA GESTION DE L’EAU ET DE L’ASSAINISSEMENT DANS LES OUTRE-MER
FACE AU CHANGEMENT CLIMATIQUE, ACCÉLÉRER UNE ADAPTATION SYSTÉMIQUE ET JUSTE
VERS UN TRAITÉ INTERNATIONAL SUR LA POLLUTION PAR LES PLASTIQUES : ENJEUX, OPTIONS, POSITIONS
DE NÉGOCIATIONS

En ce jour de clôture de la COP 28, qu’en est-il de ses engagements pris sur l’eau, bien commun de l’humanité ?

http://www.lecese.fr/travaux-du-cese/saisines/eau-potable-des-enjeux-qui-depassent-la-tarification-progressive
http://www.lecese.fr/travaux-du-cese/saisines/comment-favoriser-une-gestion-durable-de-leau-quantite-qualite-partage-en-france-face-aux-changements
http://www.lecese.fr/travaux-du-cese/saisines/comment-favoriser-une-gestion-durable-de-leau-quantite-qualite-partage-en-france-face-aux-changements
http://www.lecese.fr/travaux-du-cese/saisines/la-gestion-de-leau-et-de-lassainissement-dans-les-outre-mer
http://www.lecese.fr/travaux-du-cese/saisines/face-au-changement-climatique-accelerer-une-adaptation-systemique-et-juste
http://www.lecese.fr/travaux-du-cese/saisines/vers-un-traite-international-sur-la-pollution-par-les-plastiques-enjeux-options-positions-de
http://www.lecese.fr/travaux-du-cese/saisines/vers-un-traite-international-sur-la-pollution-par-les-plastiques-enjeux-options-positions-de


Une crise mondiale de l'eau

2 à 3 milliards de personnes à travers le monde, vivent une pénurie d’eau pendant au moins un mois par année, selon un rapport
de l’Unesco et de l’Agence ONU-Eau publié en mars 2023.

La crise de l’eau est aujourd’hui mondiale. Elle s’aggrave par la combinaison du changement climatique sur le cycle de l’eau,
des activités humaines de pollution sur les écosystèmes, et de l’absence de gouvernance (générant de plus en plus de conflits
d’accès et d’usage). Les conséquences du dérèglement du climat sont multisectorielles, elles impactent la santé, l'alimentation,
l'agriculture, l'économie, l'environnement...

Pourtant, l'eau constitue également un des leviers de notre action sur le climat. Par l'atténuation, elle contribue à prévenir ou à
réduire les émissions de gaz à effet de serre (GES) avec par exemple la capture du carbone par les océans ou les forêts. Par
l'adaptation au changement climatique, elle propose des solutions fondées sur la nature, le rafraîchissement urbain.

Alors face à cette situation critique, les Etats ont commencé à réagir au niveau international : 1ère conférence des Nations unies
sur l’eau en mars 2023 (la prochaine est programmée en 2026), préparation d’une stratégie sur l’eau et l’assainissement. La
COP28 a elle aussi intégré davantage la question de l’eau dans ses échanges.

De nouveaux engagements 

Ainsi, les présidents français -Emmanuel Macron- et kazakhe -Kassym-Jomart Tokaïev- ont annoncé au début de la COP28, la
tenue du One Water Summit en septembre 2024 à New York. Hier 10 décembre, son comité de pilotage international a été
lancé par Barbara Pompili et Zulfiya Suleimenova pour la République kazakhe. Ce comité réunit les ministres représentant les
régions du monde, les Nations unies et les parties prenantes : organisations internationales, collectivités locales, opérateurs
financiers, acteurs engagés sur le sujet de l’eau (ONG, entreprises, etc.).

En parallèle, la France a aussi annoncé qu’elle rejoignait la coalition Freshwater, initiative lancée pour restaurer la qualité des
eaux douces et de leurs écosystèmes (rivières, lacs, zones humides…) en incitant les gouvernements à s'engager avec des
objectifs précis à atteindre : restauration de 300 000 kilomètres de rivières et 350 millions d'hectares de zones humides d'ici à
2030.
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